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EUROPE 

Les événements importants ne 

font pas défaut pour le moment en. 

Europe. En Belgique, on se pré-

pare à la révision constitutionnelle 

et au milieu des luttes de partis le 

vainqueur de demain sera sans 

doute le suffrage universel. 

En Angleterre, bataille particu-

lièrement ardente des conserva-

teurs et des libéraux. Quel que soit 

le parti triomphant, la démocratie 

se verra faire quelques conces-

sions. 

En. Italie, M. Giolitti, peu .pres-

sé' de convoquer les électeurs, alors 

qu'il a si péniblement conquis une 

demi-douzaine de douzièmes pro-

visoires, s'abandonne à la joie de 

vivre ministériellement tandis que 

le roi Humbert se réjouit d'avoir 

lié partie avec un puissant allié. 

En même temps, le prince de 

Bismarck, après avoir fait son 

petit plébiscite le long des voies 

ferrées, reveille en Autriche l'ar-

deur germanique. 

Le Tsar, peu ému, se contente 

d'inviter l'empereur d'Autriche à 

chasser, et les Français, rassurés 

par la manifestation de Nancy, 

laissent Humbert et Guillaume II 

s'embrasser affectueusement. 

H. M. 

teurs. 3.000 indigènes se sont présen-

tés. Les transports sont aujourd'hui 

assurés par une colonne de 3.000 

hommes. L'enthousiasme est très 

grand parmi la population indigène, 

en présence de ces préparatifs. 

INFORMATIONS 

Au Dahomey 

D'après une dépêche de Porto-No-

vo, les Dahoméens ont fait hier une 

démonstration menaçante contre Ko-

tonou. Le commandant Riou est parti 

pour prendre le commandement de la 

plaça qui est défendu par cent tirail-

leurs. 

Les communications entre Koto-

nou et Porto-Novo sont devenues 

dangereuses ; une pirogue chargée 

delà surveillance du chenal de Koto-

nou à été attaquée dimanche dans la 

journée par les Dohoméens. 

On a fait avant hier, à Porto-Novo, 

l'essai d'une mobilisation des por-

MAC-ADARAS 
LÉGISLATEUR 

Ainsi qu'on a pu le lire dans tous 

les journaux, les conseilliers muni-

cipaux des principales ville de France 

ne veuillent plus travaillier a l'œil et 

a l'honneur de représenter leurs con-

citoyens, demandent a ajouter delà 

belle galette. 

Cette idée aurait même fait beau-

coup de chemin si elle n'avait été 

arrêtée au passage par M. Mac-

Adaras aidé de son valet de chambre. 

Sur ce thème, le député de l'arron-

dissement a broché un projet de loi 

qui sera prochainement déposé sur 

le bureau. Grâce à nos relations cor-

diales, Mac-Adaras qui n'a rien a 

refuser au Sisteron-Journal, nous a 

envoyé le texte de ce projet de loi 

afin que nos lecteurs en aient la pri-

meur . 

Voici ce document dont la haute 

importance n'échappera à personne : 

L'Indemnité Parlementaire 

Nous venons, mes chers collègues, 

proposer d'augmenter dans de nota-

bles et sérieuses proportions, les 

vingt-cinq francs par jour qui sont 

alloués aux députés, ou, en d'autres 

termes, de porter à 12.000 francs les 

9.000 francs qui constituent l'indem-

nité parlementaire. 

Les raisons qui militent en faveur 

de cette augmentation, sont très 

nombreuses. Mais nous ne voulons 

en retenir et énumérer que les prin-

cipales. 

1 • Qui dit député, dit «législateur» 

et par conséquent un législateur ne 

saurait, en principe, être trop payé ! 

2 • Il est prouvé qu'avec vingt-cinq 

francs par jour seulement, dans une 

ville comme Paris, un législateur est 

fatalement exposé à faire des bê-

tises !.. . 

3- Il est établi d'abord, qu'avec la 

somme en question un député ne 

peut prendre ses repas que dans une 

gargote, et nous croyons superflu 

d'insister sur la nécessité qui existe 

pour un législateur, de se nourrir 

convenablement ! 

4r Il lui est encore impossible de 

s'habiller décemment et on avouera 

qu'il ne saurait, d'autre part, se ren-

dre au Palais-Bourbon en montrant 

la nudité de son individu ! 

5- Il est également prouvé qu'il ne 

peut prendre une voiture qu'à la con-

dition de « carotter » le cocher. 

6 Un député, qui veut aujourd'hui 

aller au spectacle, est condamné à 

monter au « poulailler » ! 

7- Le député, qui a l'habitude de 

fumer, n'y parvient guère actuelle-

ment qu'en ramassant des mégots et 

des bouts de cigare sous les tables de 

café ! 

H- Le législateur célibataire qui 

éprouve le besoin de s'annexer, pen-

dant la session parlementaire, une 

jeune virtuose de l'amour, est forcé-

ment condamné à lui poser des 

lapins ! 

9- Si le législateur est marié et 

qu'il lasse venir sa femme avec lui, 

celle-ci est forcément amenée, à l'ef-

fet d'arrondir les appointements, à 

laver elle même sa vaiselle et à figu-

rer le soir dans les pièces à trucs des 

théâtres du boulevard.-

10- Il y a, du reste, des membres 

de l'assemblée qui dépensent jusqu'à 

25 francs de timbres poste par jour 

pour écrire à leurs commettants.Dans 

ce cas, il ne leur reste plus qu'une 

ressource pour vivre, c'est de ne faire 

joueurs de bonneteau ou de pratiquer 

le vol à l'escalade et les attaques noc-

turnes ! 

11- A l'heure qu'il est, un législa-

teur qui entre dans un café est con-

traint d'en sortir sans régler sa con-

sommation ! 

12- En augmentant enfin l'indem-

nité parlementaire, vous épargnez 

aux députés, l'obligation toujours en-

nuyeuse de se fourrer dans les con-

seils d'administration, de sociétés fi-

nancières sans finances ou de che-

mins de fer fantastiques et d'aller — 

comme on l'a vu trop souveut — s'é-

chouer sur les bancs des assises ou 

de la correctionnelle ! 

Pour ces motifs, messieurs, nous 

estimons qu'il est urgent de voter 

l'augmentation que nous avons l'hon-

neur de vous proposer ! 

Pour copie qu'on forme. 

PANURGE. 

CHRONIQUE LOCALE 

iisteron 

Mariage. — Nous lisons avec plaisir 

dans le " Léman", Journal républicain 

de Thonon-les-Bains (Savoie) l 'entrefilet 

suivant relatif au mariage de notre com-

patriote Augustin Roux : 

— «« Nous apprenons le prochain ma-

riage de M. Roux, le sympathique fondé 

depouvoirs de notre Recette des finan-

ces. M. Roux épouse unejeunehlle d'une 

excellente famille des Rousses ( Jura ) , 

Mlle Benoit-Guyod. Toutes nos félicita-

tions à M. Roux qui est aussi aimable 

dans ses relations que sérieux dans ses 

fonctions ardues et compliquées »» 

Nous nous associons sincèrement aux 

vœux formés par notre confrère de la 

Savoie. 

Deibler dans les Alpes. — Le jury 

des Basses-Alpes vient de rendre— con-

tre le nommé Morino, d'origineltalienne, 

coupable d'assassinat à Barcelonnette le 

13 Mars dernier, — un verdict afiïrma-

tif sans circonstances atténuantess. 

En conséquence Morino est condam-

né à mort. 

Si cette peine n'est pas commuée, ce 

sera la première exécution capitale qui, 

depuis plus de 60 ans, aura lieu dans les 

Basses-Alpes. 

L'artdentaire. — Cet art, grâce aux 

progrès incessants de la science, est ar-

rivé, de nos jours, à |a plus grande per-

fection. Malheureusement les praticiens 

les p'us habiles habitent tous les grands 

centreset les voyages coûtent cher quand 

on a besoin de leurs soins. 

Nous avons appris l'arrivée à Sisteron 

depuis quelques jours, d'un Médecin 

dentiste, diplômé de la faculté de Mont-

pellier, qui a ouvert un cabinet provisoi-

re de consultations. Maison Roubaud, 

rue S aune rie. 

On nous assure que les travaux den-

taires livrés par M. Martin, jusqu 'à ce 

jour sont d'un fini parfait et d'une imita-
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tion irréprochable. Ce célèbre praticien 

suit les traditions d'une maison de vieil-

le renommée qui depuis 1830, à Marseil-

le, voit de père en fils la confiance et sa 

réputation grandir. 

Cédant aux sollicitations de quelques 

clients M. Martin a bien voulu retarder 

son départ de quelques jours. Nous con-

seillons aux retardataires de se hâter 

s'ils veulent profiter des multiples avan-

tages qui leurs sont offerts, au point de 

vue du travail et de la modicité des prix. 

Les cures journalières pratiquées par 

M. Martin pour les maux de dents les 

plus invitéres, ne laissent aucun doute 

sur ses capacités médicinales. 

UNE MOLAIRE RECONNAISSANTE 1 

ETAT CIVIL 
Du 24 Juin au 1 er Juille! 1892. 

NAISSANCES 

Pellegrin Louis- Virgile 

Bernasconi Henri-Fortuné. 

PUBLICATION DE MARIAGES 

Néant. 

DÉCÈS 

Dégremont Joseph, 74 ans. 

VOLONNE 

On nous écrit : 

MONSIEUR LE DIRECTEUR, 

Ainsi que je vous l'avais promis, je 

viens vous donner quelques renseigne-

ments sur notre fête qui a eu heu di-

manche 26 et jours suivants. 

Je ne rentrerai pas dans les détails 

des jeux et amusements divers de notre 

jeunesse. Tout s'est passé pour le mieux 

et n'ai eu qu'un regret, c'est que mon 

âge ne m'ait pas permis d'y prendre 

part. Je me suis rattrapé sur le concert 

donné par la Lyre Volonnaise, et me 

suis contenté de voir se démener dan-

seuses et danseurs aux sons d'un excel-

lent orchestre formé en majeure partie 

de musiciens Dîgnois. 

La beauté de la température avait at-

tiré chez nous une grande variété d'é-

tranger. On m'assure avoir même aper-

çu quelques hongrois originaires du dé-

partement. Bref, notre fête a eu un 

plein succès et il n'y manquait que M. 

Mac-Adaras. Les partisans de ce dernier 

étaient tous sur pieds, ils interrogeaient 

surtout les habitants des communes en-

FEUILLETON DU " SISTERON-JOUINAL" 

— 1 — 

PARDON, M il ; VENEZ ! 
( Histoires divertissantes. ) 

Un jour qu'Aristide S***, un garçon tout 

à fait distingué, était en veine de confiden-

ces, il me dit ceci. 

— Figure-toi, mon cher, — l'amour 

déçu cause parfois- de ces agacements — 

qu'un matin de printemps, a la campagne, 

après avoir lu la lettre qu'une jolie dame 

daignait m'éerire, je fus assez peu galant 

homme pour m'écrier, devant mon domes-

tique, avec une énergie à la Cambronne : 

« Ah .'...zut !.. non, par exemple !... » 

Et je jetai dans une coupe quelconque, 

avec un mouvement bien net de folle colère, 

la lettre mignonne que je venais de par-

courir. 

Jean, mon gilet sur le bras, me regardait, 
ébahi. 

vironnantes, leur demandant leur opi-

nion sur les élections prochaines au 

Conseil général. Sans entendre exacte-

ment leur réponse, on reconnaissait à 

l'attitude de ces chercheurs de places 

qu'elle n'était pas favorable. 

En effet, depuis quelque temps un 

courant lout-à-tait hostile s'est formé 

contre le successeur de notre regretté 

Paulon. Les électeurs commencent à 

comprendre que M. 'Mac-Adaras aurait 

déjà assez, — pour ne pas dire trop, — 

de ses fonctions de député, sans y join-

dre celles de Conseiller général. 

Ils ont reconnu l'incapacité et le gro-

tesque de l'homme qui, au mépris des 

lois démocratiques, veut cumuler deux 

fonctions pour lesquelles son ignorance 

le rend incompatible aussi bien pour 

l'une que pour l'autre. 

Je suis persuadé que si un candidat 

sérieux et local se présentait, il réuni-

rait pour sûr et sans peine, la majorité 

du canton de Volonne. Car, à part quel-

ques ilécavés à qui, M. Mac-Adaras a 

promis des places qui n'arrivent jamais, 

tous les gens sérieux verraient avec 

plaisir le canton représenté par un de 

nos concitoyens connaissant les besoins 

du pàys et sachant défendre nos intérêts 

Excusez-moi cette disgression politi-

que que vous ne m'aviez pas demandée 

et veuillez croire à mes sentiment dé-

voués. 

UN VOLONNAIS. 

Villégiature. — Monsieur Mac-

Adaras qui avait d'abord promis d'a-

cheter ou de faire bâtir un immeuble à 

Sisteron, n'a jamais songé à tenir sa 

promesse. Aujourd'hui que les besoins 

de son élection l'obligent à se rappro-

cher de nous, il a loué pour un mois, 

un pieu à terre dans notre commune, et 

le bail expiré, l'élection terminée il nous 

plantera-là. Si ce candidat fantaisiste 

tenait, tant que ce qu'il dit, à notre pays, 

il aurait pu acheter l'immeuble Paulon 

ou le château de Chàteau-Arnoux. Nous 

pourrions croire alors qu'il veut vrai-

ment faire souche de Bas-Alpins et non 

nous jetter de la poudre aux yeux dans 

un butde pur égoïsme électoral. 

H . c. 

Tout en continuant de rabattre les poin-

tes de mon faux col devant la glace, comme 

si rien d'extraordinaire ne se passait en 

moi, et que je fusse calme comme un boa, 

je vis naturellement la tête singulière que 

mon domestique faisait derrière mon dos. 

Ce pauvre Jean était affecté profondément 

Et son air semblait dire : 

« Comment ! j'apporte a Monsieur, au 

« saut du lit, nne lettre de Paris, et qui 

« sent d'un bon... bien qu'elle ait passé 

« la nuit en chemin de fer, qui rappelle la 

« meilleure pommade de Monsieur, et Mon-

« sieur l'envoie au diable en criant... zut ! 

« Étrange ! Je suis pourtant sûr et certain 

« que c'est de la dame à qui Monsieur 

« m'envoie porter des bouquets. . » 

Jean avait raison, dix fois raison. La 

lettre arrivait bien, en ligne plus ou moins 

droite,du boudoir deladameenquestion.Etde 

plus, cette lettre contenait trois mots magi-

ques, noyés dans une merde pattes de mou-

che, et qui, en d'autres circonstances, 

m'eussent fait sauter d'allégresse : « Par-

! don, mon ami. Venes ! » 
1 « Venez 1 » Certes, cet appel suprême, 

Un Mot de la fin. 

. Quelqu'un demandait au docteur Z . . . 

son avis sur l'absinthe. 

-- Rien de bon, répondit le praticien. 

— Cependant, cela ouvre l'appétit. * 

— Je ne dis pas non ; mais je suis 

d'avis qu'il ne faut jamais rien ouvrir;.... 

avec de fausse clefs. 

ilAUCO il D'A IX 

du 30 Juin 1892. 

Bœufs limousins 1 50 à » »» 

Gris 1 35 à 1 45 

Bœufs du pays » »» à » ))» 

Moutons du pays 1 75 à )) »)) 

Moutons africains 1 10 a 20 

Réserve — 1 30 à 1 37 

Moutons de Gap 1 75 à )) »» 

Moutons de Barcelonette 1 75 à )) )))) 

Russes » »» à » » Ô 

Moutons de Sisteron û » à > » 

(grime à nos Lecteurs 

LE PROGRÈS, Journal parisien illustré, est 

servi gratuitement pendant deux mois aux per-

sonnes qui enverront, en même temps que leur 

adresse, 0.35 c. pour les frais, à M. A. RICARD, 1T)9, 

Faubourg St-Uenis, Paris. 

On veut nous faire un mauvais tour, 

En nous démolisant nos tours. 

En pétitionnant tour à tour, 

Nous garderons nos belles tours. 

Fiers justement de ce bon tour, 

Nous leur dirons : Chacun son tour. 

MIMOSA. 

Eau de Toilette du Congo. 
Avant de vous laver versez dans la cuvette 

Un centilitre ou deux de cette eau de toilette, 

Et vous aurez un baume exquis, rafraîchissant, 

D'une odeur agréable et d'un effet puissant. 

Victor Vaissier, créateur du savon du Congo. 

et que je pressentais avoir été écrit avec 

un petit air de repentir tout à fait charmant 

m'eût fait autrefois voler à Paris, par l'ex-

press du matin, 9 heures 32 minutes. 

Mais à l'heure où ce doux ordre me par-

vint, je n'étais plus du tout disposé, du 

tout, du tout, à venir, humble comme un 

chien battu, baiser la main de la coquette 

qui me tenait en laisse depuis trop long-

temps. 

Ah ! mais non ! Et puis ce n'était point 

la première fois jue pareille chose arrivait. 

Libre â madame de K" -- , bien qu'elle soit 

veuve, de me tenir la dragée haute, — 

j'emploie celte locution populaire pour des 

raisons qui n'échapperont à personne, — 

mais j'étais bien libre également, après 

trois ou quatre déceptions, habilement pré-

parées par ses blanches mains, de ne plus 

vouloir donni r dans le piège, et de repous-

ser violemment... la fameuse dragée enfin 

mise à la portée de mes dents d'enfant gâté. 

J'avais trop souffert. Et je ne voulais plus 

souffrir, voilà tout. Non... zut ! — Le bobo 

à l'âme que m'avait causé la premièredécep-

tion s'était envenimé, et maintenant c'était 

REVUE FINANCIÈRE 

Paris, le 29 Juin 1892. 
Les réalisations de bénéfices provoquées 

par l'approche delà liquidation touchent à 
iour terme. Le3 O [o ancien se relève à 99.07 ; 
te nouveau a 100.17 ; le 4 Ij2 à 105.77. 

Le Rente Italienne est ferme à 93.25 ; le 
3 o]o portugais reste à 24 Hjl6. Le Crédit 
Foncier se négocie à 1155. La Banque de Pa-
ris a des demandes à 656. La Société Généra-
le se maintient sans changement à 465.50. 
Le Crédit Lyonnais est bien tenu à 785. 

L'action Immeubles de France vaut 495 
en bonnes tendances. 

Le dividende des Cirages français a été de 
27.50 sur lesquels un acompte de 12.50 a 
été payé en Janvier. Le solde soit 15 frs st-

ra mis en paiement le 5 Juillet. 
Depuis leur admission à l'annexe de la 

côte officiel. e les actions des ehàlets de com-
modité sont très demandées z 665. 

L'assemblée Générale des actionnaires du 
Crédit Foncier de Tunisie a eu lieu le 25. 
Après avoir entendu la lecture du rapport, 
l'assemblée a approuvé les comptes de 
l'exercice et nommé MM. Heymann et Bon-
net administrateurs ; M. Tra'verdit commis-
saire. 

Les Chemins Economiques font 424.50'. 
Sur le MARCHÉ en BANQUE la Morena 

est en progrès marqué à 125.50. Les déclara-
tions précises de M.Wickas heinier au sujet 
de cette entreprise, à raison de la haute si-
tuation administrative de cet Ingénieur, sont 
considérées comme ayant un grande autori-
té. 

UN FAIT CURIEUX 
Un fait assez curieux pour mériter d'être 

signalé c'est l'absence, depuis quinze jours, 

de toute réclame relative au Purgatif Gé-

raudel dans les journaux à grand tirage 

comme le Sisteron-Journal. Keneeignements 

pris, à Sainte-Menehould, auprès du célèbre 

inventeur, M. Géraudel, il résulte que celui-

ci ne peut actuellément suffire à la fabrica-

tion et consequemment à la venté de son 

purgatif dont l'emploi, est surtout général à 

cette époque de l'année, surtout depuis qu'il 

a indiqué sur ses prospectus une nouvelle 

manière de le prendre ; bien mieux et con-

trairement aux autres spécialités qui tendent 

à diminuer leurs prix même en augmentant 

la quanti'é de marchandises, M. Géraudel se 

trouve obligé, à cause du succès qu'il ob-

tient, mais dont la conséquence a été l'aug-

mentation du prix des produits indispensa-

bles à sa fabrication, de réduire à dix le 

nombre des tablettes contenues dans shaque 

boîte. Malgré cette diminution du nombre 

de tablettes, le Purgatif Géraudel reste en-

core le moins cher puisque choque tablette, 

c'est-à-dire chaque purgation ne revient 

qu'à quinze centimes. 

Rappelons que la boite de dix tablettes 

coûte 1 fr. 50, aussi bien dans les pharma-

cies que chez l'inventeur M. Géraudel, à 

Sainte - Menehould, qui l'adressera franco 

sur demande à toutes les personnes qui lui 

en feront la demande. 

une plaie vive qui ne melaissait aucun repos 

et sur laquelle je voulais absolument verser 

le baume de l'oubli. 

En un mot, j'avais fait virilement mon 

deuil de cet amour, non pas sans but, mais 

dont le but se dérobait toujours devant 

moi. J'étais fatigué de marcher à sa pour-

suite. Par trois fois, madame de K"' 

l'avait mis presque sous ma main, et par 

trois fois malicieusement, méchamment, 

elle m'avait repoussé, bien loin, au moment 

exquis où j'allais l'atteindre, haletant, 

harassé, mais retrouvant une nouvelle vi-

gueur dans l'excès de ma joie de lutteur 

triomphant. 

Non, zut ! cent fois zut ! Plus d'épreuves 

nouvelles. 

A dire vrai, je n'avais nullement droit de 

trouver que madame deK'- - , que Cécile, fût 

cruelle. Mais, par ce temps de chemins de 

fer, on est habitué à aller si vite, si vite, 

qu'on a perdu jusqu'à la mémoire de ce 

qu'on appelait autrefois les relais. 

(A Suivre.) 

E. D'HBRVIIXY. 
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ETUDE 

de 

RI" Maurice iîSTAl'S, 

avoué licencié eu droit 

A SISTERON 

Successeur de M« SUQUET 

VENTE 
SLR SURENCHÈRE 

deBIENS de MINEURS 

Il sera procédé le mercredi vingt 
juillet prochain à l'audience des 
criées du Tribunal civil de Sisteron, 
à neuf heures du matin, etdevant M. 
Gey, juge-commis, à la vente aux 
enchères publiques des immeubles 
suivants situés sur le terroir de la 
commune de l 'Escale et appartenant 
au mineur Clément Paul-Eugène. 

Immeubles propres au mineur. 

PREMIER LOT 

Terre labourable et vigue au quar-

tier de Barri. 

DEUXIEME LOT 

Terre cultivable au quartier de 

Terre Franche. 

TROISIÈME LOT 

Terre cultivable, et vigne au quar-
tier de i'Arbrepin. 

QUATRIÈME LOT 

Terre cultivable et vague, au quar-
tier du Clotdu Mouriès. 

CINQUIÈME LOT 

Terre cultivable et oliviers, au 
quartier de Morisy, touchant vallon 

et Chaîne . 

SIXIÈME LOT 

Terre labourable et amandiers, au 

quartier des Auches. 

SEPTIÈME LOT 

Terre cultivable et oliviers, au 
quartier de Morisy, touchant Paul 

Joseph et vallon. 

HUITIEME LOT 

Terre cultivable et bois, au quar-

tier du Tholonet . 

NEUVIEME LOT 

Terre cultivable et vague, au quar-

tier de la Fontaine. 

DIXIEME LOT 

Aire au quartier de Morisy. 

II. IMMEUBLES 
indivis entre le mineur et le 

sieur Clément Mathieu-

Benjamin, majeur. 

PREMIER LOT 

Terre labourablé au quartier de 

Bon Passet. 

DEUXIEME LOT 

Terre labourable au quartier de la 

Basse Palud. 

TROISIÈME LOT 

Maison comprenant : premier éta-
ge avec chambre au dessus et galetas 

située au hameau de Morisy. 

QUATRIÈME LOT 

Bâtiment composé d'une écurie ejt 
d'un grenier à foin appelé la Lyonne 

CINQUIÈME LOT 

Parcelle cultivable, au hameau d 
Barlet. 

SIXIÈME LOT 

Terre cultivable au quartier delà 
Haute -Palud. 

SEPTIEME LOT 

Terre arrosable au quartier des; 

Fourches. 

HUITIÈME LOT 

Terre cultivable au quartier de 

Champ Roux. 

NEUVIÈME LOT 

Terre ru nature de labour et vacrue 
au quartier des Casses . 

DIXIÈME LOT 

Bois au quartier de Bariscot . 
Tous les lots ci-dessus seront ex-

posés aux enchères en- bloc sur la 

mise à prix de deux mille deux 

cent quatre-vingt-quinze francs, 
ci. . . 2.295 francs. 

Ces immeubles dépendent de la 
succession du sieur Clément Eugène, 
en son vivant propriétaire à l'Escale, 
et appartiennent au mineur Clément 
Paul Eugène . 

La vente en a été ordonnée suivant 

jugement sur requête du Tribunal 
civil de Sisteron du 4 mai dernier, 

enregistré . 
A l'audience des criées du 15 juin 

dernier, ces Immeubles avaient été 
adjugés en bloc au prix de mille neuf 
cent soixante cinq francs à Me Estays 
avoué, pour le compte des sieurs Ar-
naud Antoine-Désiré, et Trabuc Gus-
tave-Emmanuel, tous deux proprié-
taires à l'Escale. Mais suivant décla-
ration au greffe du 22 juin 1892, en-

registré, la dame Justine Fabre, veu-

ve de Louis Clément, propriétaire, à 

Barras, commune de Thoard a, sous 
la constitution de M8 Estays, suren-
chéri ces immeubles et en a porté la 
mise à prix à deux mille deux cent 
quatre-vingt-quinze francs. Cette su-
renchère a été dénoncée conformé-

ment à la loi . 
La présente vente est poursuivie à 

la requête de dame Queyrel Léonie, 
veuve de Clément Eugène, domiciliée 
et demeurant à l'Escale, agissant en 
qualité de mère et tutrice légale de 
son fiîs mineur, Clément Paul-Eugê-
ne, ayant pour avoué Me Estays con-
tre le sieur Clément Benjamin-Ma-
thieu, propriétaire à l'Escale, ayant 
pour avoué M° Beinet, et elle aura 
lieu aux clauses et conditions 
du ■cahier des charges déposé au 

greffe. 
Sisteron, le 1 er Juillet 1-892 . 

L'avoué poursuivant, 
ESTAYS. 

Enregistré à Sisteron, le 
mil huit cent quatre-vingt-

douze. Folio, . Case . Reçu un 
franc quatre - vingt - huit centimes, 

décimes compris. 
Signé : ALLEMAND. 

LAVAGE, NETTOYAGE 

LESSIVE PHÉNIX 
So oend en paquets de 

250 yr., 800 jr., 1 kilo 
Exiger sur chaque Paquet la Signature : 

«J B PI©@T S Paris 

Pins d'animaux rongeurs 

PODDREJplAIRE 
Destruction complète des Rats, 

Souris, Taupes, Mulots et Lapins, 

garantie sans danger pour les per-

sonnes, Animaux donn stiques et 

Basses-Cours. 

En vente chezles droguistes et principaux 

épiciers. 

P. A131IEU 
ÏKVEHTETR 

28, Rue du Baignoir, ?8, 

Exiger la signature. 

A la Vrai Fleur 18 Pyrèthre t Sibérie 
Insecticide garantie sans mélange 

destruction de tous les insectes 
Nuisibles à l'Homme et aux 

Animaux Domestiques, aux Plan-

tes, Arbres Fruitiers et Animaux 
de Basse-Cour. 

Vrai Préservatif des Lainages 

DÉPOSITAIRE 

MARSJEHLIJE 

28, 3R.u.e cLio. Baignoir, 

PILULES 0C0 
Dépuratives et Purgativesj 

Ces pilules, composées de végétaux, purgent \ 
très lentement sans donner de coliques; elles 1 
expulsent de L'estomac et des intestins les ma- F 
tiéres bilieuses ou muqueuses qui l'encombrent, I 
et régularisent l'appétit. Les Pilules Ocol 
dépurent le sang et sont d'une très grande effi-
cacité pour toutes les maladies de la peau. 

LE BAUiE 0C0o?» BnS«£l 
sèment les anthrax, panaris, clous, abcès, 
ulcères, eczémas, dartres, piqûres, brûlures, 

démangeaisons et toutes plaies quelle qu'en soit | 

la nature. 
Prix du Baume OCO .. 1 fr. 60 le pot. 

Prix des Pilules OCO 2fr. 501a boîte j 
DÉPÔT GÉNÉRAL 

PHARMACIE CHAUMEL, 87, RUE LAFAYETTE, PARIS | 

et dans toutes les Pharmacies 

Envol franco contre Mandat ou Timbres poste \ 

Digestions excellentes, teint frais, santé parfaite 

PURGATIF GÉRAUDEL 
En tablettes, iélioiiu »n jont, etlet rapide sans oolipei. 

RHUIV8 E S COQUELUCHE 
Sirop DEHARAMBURE 
CENT ANS DE SUCCÈS.T""Pharm.J l GO 

HOTEL DES TROIS ROIS 
RUE SAUNER1E 

tenu par Henri BONNET 
Cet Hôtel entièrement réparé à 

neuf se recommande à MM. les 

Voyageurs . 
On sert à la Carte et à Prix Fixe, 

î Vastes Remises, Vastes Ecuries. 

-'ENDRE 
A L AMIABLE 

1° MAISON 
A trois Étages. Café au rez-de-

chaussée, sise rue Saunerie 

2° PROPRIÉTÉ 
Complantée en Vignes et 

Amandiers, située à Entraix. 

S'adresser à M. Garcin, à la 
Motle-du-Caire. 

VINS NATURELS 
MAISON DE CONFIANCE 

SISTERON 

Petit vin Aramon. 25 fr. l'hectolitre. 
Supérieur... 30 fr. — 
Montagne... 35 fr. — 

Roussillon... 40 fr. — 
RousillonS

ap
.45 fr. — 

D 'Espagne.. 40 fr. — 

Alicante 45 fr. — 
GARANTI PUR RAISIN 

PŒR 'S'JE A DOIIIOLK 

1°UN VITRAGE DE MAGASIN. 
2° Portes de Remise bonne occasion. 
3° Un Vélocipède en très bon état. 

S'ad?'esser au bureau du Journal. 

29me ANNEE 

(Paraissant tous les samedis) 
istm. mrs> :ESK '«R S. MBE 

DES CHEMINS DE FER 

P . - L . - M., M B n I 
ITALIENS 

Saint-Golharâ, Espagne, Services 

Internationaux et Maritimes 

Rliône, Gironde, Hérault, 

Bouches-du-Rhône, Sud France, Corse 

Par F. APPY 
Conducteur des Ponts et Chaussées et du 

contrôle des Chemins de Fer en congé. 

Honoré d'une médaille de vermeil à 

l'Exposition Industrielle d'Avignon en 

1891, et d'une médaillé de bronze à 

l'Exposition Internationale de Publicité 

de Paris 1891. 

Direction et Administration : 

36, Boulevard du Pont-Neuf, Nice 

CORRESPONDANT : A PARIS, LYON, 

MARSEILLE. GENÈVE, BORDEAUX, TOULOUSE, 

MONTPELLIER, GRENOBLE, GÈNES, FLORENCE, 

ROME, DIABLES, PALERME. 

EN VENTE aux Bibliothèques 
des Gares, et chez M. ASTIER 
FILS, Libraire à Sisteron. 

i 

Une Lacune Comblée 

ASTIER FILS 
Librairie-Papeterie-Reliure 

M. Astier Fils a l'honneur 
(l'informer sa clientèle qu'il 
vient de créer à Sisteron un 
ATELIER COMPLET DE RE-
LIURE dont l'outillage perfec-
tionné lui permettra de livrer, 
bien, rapidement, et à des prix 
modérés, les commandes qu'on 
voudra bien lui confier. 

SÎE FAMILLES 
Edition populaire illustrée 

Sommaire du N° 26— 30 Jù n 1892. 

Un mousquetaire tl'evanlure, pa>' S.-E. Ro-

bert. — Histoires de mon Village : Los Enfants 

de Grand Pierre, par Eug. Mu lier, — Scien-

ce en Famllc, par Louis Balthnzard. — Le Su-

crier de Faïence, par Y. Tinoyro, — Un roi de 

l'intérieur Africain, par le commandant 

Edouad Wils. — Monologue, par Marie Gal-

lon. — Concours. — L'Ami duFoyer. 

Envoi franco d'un numéro spécimen sur 

demande affianchie. — Librairie Ch. Dela-

grave, 15, rue Soufllot, Paris, et chez tous 

les libraires. Abonnements :' Un an, 6fr ; 

Six mois, 3 fr 

Histoire de France 
par J. Michelet. 

La publication en livraisons illustrées 

h io centimes de l'admirable Histtoire 

de France de J. Michelet, a ému, com-
me nous le pensions bien, le pays tout 

entier. A peine la première série e?t-elle 

parue et les éditeurs Jules ROUFF & 

sont obligés d'en faire de nouveaux 

tirages pour satisfaire à la noble curio-
sité d'un nombreux public qui ne con-

naissant que de réputatiou ce monument 

de l'esprit humain, veut le voir de près 

et en mesurer toute la hauteur, c'est une 
vraie passion, bien faite pour nous ré-

jouir, car elle respire le patriotisme. 

La seconde série vient d'être mise en 

vente, elle est digne de la première, par 
le soin apporté au texte comme par la 

magnificence des illustrations. 
— Pour recevoir franco les 10 premières 

séries au fur et a mesure qu'elles paraî-

tront adresser Cinq francs en timbres ou 
mandat poste aux Editeurs Jules RoufF 

14 Cloître Saint Honoré. Paris. — ' 

Le gérant : Aug. TURIN. 

1 
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CÉLÈBRE aUtO'Limi'V .nnHARm8 
Xln seul flacon suffit pour rendre progressivement aux cheveux 

uai gris, la couleur et l'éclat de la jeunesse. Il ne poisse pas. Le 
*P S U 13 L I M I O R arrête la chute des cheveux et guérit les pellicules. 

T o 'WTT^*3 "f-FTS HARRl^ rend instantanément auxcheveuxet , 
liG IN i)WT£l£v à la BARBE leur nuance primitive. Une appli-

un camion tous ies tG jours suffit. - XuJS HNTiG-rEVR, 4 fr. 50. 4» 

*P CHEZ PRINCIPAUX COlirTÉUnS, PAUFUBŒURS UT MIAIIHACIENS. J» 

•Çp ESTUEPOT GBW^À PAIUS : HARRIS, 13, r. de Trévise. — Notice feo sous pli fermé. H9* 

KayonCo â Sisteron, chez M. JEAN ANTOINE, coUreur-parfuiriCur aux Quatrè-Çoins 

81 
■ 1 

, ,i CréméiDfl do ALFRED DUDODY # # 1 

J quf-r par ROQUES et C*. au Mans j 

vous 

voulez 

un 

beau 

ÂGHST 

à chair 

HU ' très blanche < 

OUUIN 
PORC 

EAU 

bien 
' GRAS 

GROS 

LOURD 

bien | 
TORT 

; MUSCLÉ 

ROBUSTE 

bien 
GRAS 

! GROS 

' LOURD 

bien 
GRAS 

! GROS 

' FORT 

,»..,„ ÉLEVAGE 

i et l'ENGRAISSAGE 
l la très nourrissante ™ùtant6 '<"" moins cher et rcmnla-

10.000 Attestations de Fermiers Eleveurs et Vétérinaires canlnvai:tageusemenHi laitmaternel 

UCREMEINE 
Instruction 

permet de vendre le lait où de l'utiliser en lieurre et. fromages. 
Aagmrau lg lait des TacSes. En vente chezles épiciers, droguistes et graine tiers. 

Instruction, attestations et mode d'emploi enTOjés gratis par les SEULS PIlfiPHIÊTAlRSS, Conces"' de l'Agence Centrale des Agricnlteûrs do France. 

SacaelOKilos ^esAalpçur) contre ROQUES & C' E S8* 
25 kilos = 16 francs (mandat-poste', » W^Sk m 7.\ £F- JO!1BA3t - ,s 

50 kit.: 31 fr. mandat-poste: ÎOO kih: 60 fr. ™ H AU MANS- CSARTHE) 

BB1T!? _ 8rt_ 
Les ÏÏMFAWS ^a'i:ijrîcrs3.s, brevetés, de MTCHOMOÎT, 

guérissent ou soulagent la surdité, quelle qu'en soit la cause. — la 
ucrisons les plus remai-ouaMes ont ete faites. - Envoyer as centime» pont 

recevoir franco on livre do SO pages, illustré, contenant le» descriptions intéressante* 
îles t-ssais qui ont cl? Saitl pour guérir la Surdité, et aussi de» lettres de recuro-
mandatiott de Docteurs. d'Avocats, d'Editeurs et autres hommes éininenls qui ont eut 
guéri» par ce» T'ï*VSï, .&N'3 et le» recommandent hautement, ISommer. ce journal 

Adrefr.r J. 11. XICUOI.SOX. 4, rtu- Drouot, PAUIS 

ENTREPOT 

LE CÉLÈBRE RÉGÉNÉRATEUR DES CHEVEUX 
Avez-vous des Cheveux gris ? 
Avez-vous des Pellicules ? 
Vos Cheveux sont-ils faibles ou tombent-ils î 

Si OUI 
Employez le ROYAL WINDSOR, ce produit par ex-
cellence rendaux Cheveux gris la couleur et la beauté > 
naturelles de la jeunesse. Il arrête la chute desChe- j 
veux et fait disparaître les Pellicules. Il est le SEUL ! 
Régénérateur des Cheveux médaillé. Résultats ines- | 
pérés. — Vente toujours croissante. — Exiger sur les • 
flacons les mots ROYAL WINDSOR. — Se trouve chez Coiffeurs-

Parfumeurs en flacons et demi-flacons. 

Rue dLe l'Échiquier, PARIS 

Envoi franco sur demande du Prospectus contenant détails et attestations 1 

|f| SïSS|i5 
(^.Jr ^Sfe^ UNIVERSEL des C H EVE U J'I 

daMadam8 S.A.ALLEN. 
' '^'X M^IIW ^ n scu ^ fi'Kon su flît pour reluire aux cheveux"' 

. gris leur ciiiiicur et leur b -ai ;né n:;;Lirc ]les. Qqttç 

, •'. ,• 1 ' 'JÂ prcparniii in les lortifie. les (.lit pn^s--;:- v\ enlève 

... v;Vv ■ v .„'*...'■ ■■ lus pellicules. Prospectus lranco sur iKiiumie. 

v., :■■ -• " ' •' '. " . '' " Chvy. les CoifL-urset Pnrlinneurs. : 20. Hue 

". I ; V1 . / l/.-:-i':-/ L: ue..:.e-M :ircel ici-devint 92, BJ Sëbastopol) Fans 

Se trouve à Sisteron chez M. REBA TTU fils aîné, 

Mercerie Parfumerie, rue Porte de Provence 

iMARA BLANQUI MédallleàtouteslesExpositions 

IMARA BLANQUI Lo meilleur des Amers. 

4 Diplômes d'H- nneur 

t~1 
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MANUFACTURE D'MSTHUMENTS DE MUSIQUE 
PIANOS ET ORGUES 

ivîédaille d'Argent Exposition de Marseille 1890 

A /V 

Rue Tapis Vert, 16, 20, 22, MARSEILLE 

LOCATION. — ABONNEMENTS AUX ACCORDS DE PIANOS. — REPARATIONS 

(Impi usions 
COMME CIALES 

ET H i. LUXE 

CIRCULAIRES 

Têtes de Lettres 

BROGHUKES 

Lettres de Mariage 

DE NAISSANCE 

et de Décès 

FSIX-COURAKT 

ENVELOPPES 

-«a <s><-

IMPRIMERIE NOUVELLE 
SISTEROH (B. A.) 

r 

Au G. TURIN 
—. ■ — 

. %<mk% k ^mk | ifC^mt 
I3S<EI=IÎ,I3vrÉS POUH MAIBIES 

Affiches de toutes dimensions 

La Maison se charge de faire exécuter toutes les 

Impressions Lithographiques 

(Impressions 

COMMERCIALES 

ET DE LUXE 

FACTURES 

Livres à Souche 

RESISTEES 

Labeurs 

PEOSPBOTUS 

MANDATS 

Etiquettes en Couleurs 

VARIÉES 

LIVRAISONS RAPIDES - PRIX MODÉRÉS 

I PRIME DE NOIRE JOURNAL 

Les Cêlestins 
)

Eau Minâralc NatureUe de Vais | 

(Ardèche).Contient un gramme ctdemi 

de H-carbonate de îoude (sel de Vichy). 

Eau de table hygiénique £! agréable. 

Notrouble pas levln, Pétille dans le 

verre comme du Champagne. Faoiiite' \ I 
la diflastlon. Guérit et prévient tes ((J.IUDA'.S I j 

naladies du folo et de /'estomao. * ' I 

/ PRIME 
/ à nos abonnés 

Iet acheteurs au numéro 

15 fr. la Caisse 

de 50 Bouteilles 
Port â part et en plus au moment de la 

livraison. Toutes les expéditions se font de 

Vais (Ardèche), dans les 15 jours de la 

demande, contre mandat-poste adressé a 

l 'administration de notre Journal. al" m 

Le Gérant. Vu pour la légalisation de la signature ci-contre Le Maire, 
*. 
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